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Les soixante-quatre bourses du Conseil canadien sont offertes à des 
citoyens de quatorze pays, dont les suivants: Autriche, Belgique, Danemark, 
Éthiopie, France, Grèce, Italie, Luxembourg, Norvège, Pays-Bas, Philippines, 
Pologne, Tchécoslovaquie et territoires coloniaux britanniques. 

Le recrutement des boursiers a été effectué par l'UNESCO en collaboration 
avec les ministères de l'Éducation des pays intéressés et avec les missions du 
Canada dans ces pays ou avec la mission britannique si le Canada n'y a pas la 
sienne propre. Ces ministères, dans les pays bénéficiaires, ont fait aux bourses 
une forte réclame qui n'a pas manqué de soulever beaucoup d'enthousiasme à 
l'endroit du programme, si l'on en juge par le grand nombre de candidatures. 

La haute direction du programme des bourses d'études Canada-UNESCO 
est confiée à un comité composé d'experts des milieux éducationnels, scientifi-
ques et culturels du Canada, et désigné par le comité exécutif du C.C.R.U. Ce 
comité examine les candidatures, choisit les boursiers et dirige les administra-
teurs chargés de l'exécution pratique du programme. Le comité des bourses 
d'études est sous la présidence de M. James A. Gibson, professeur d'histoire à 
Carleton College (Ottawa). 

Étant donné que la majorité des boursiers vient des pays européens, le 
C.C.R.U. a décidé en mai 1948, sur la recommandation du Comité des bourses 
d'études, d'établir à Halifax un bureau des bourses d'études; ce bureau est 
doté d'un personnel régulier de deux personnes qui sont chargées de tout ce qui 
a trait aux voyages et à l'orientation des boursiers, de l'établissement de leurs 
programmes d'études et de la liaison avec l'UNESCO, le ministère des Affaires 
extérieures et les missions du Canada à l'étranger. Les boursiers européens 
venant au Canada par voie maritime sont accueillis et logés durant leur séjour 
à Halifax par les membres du Comité de Halifax du C.C.R.U. Les boursiers 
d'Extrême-Orient, qui arrivent tous au Canada par la voie des airs, sont ac-
cueillis à Ottawa par un comité non-officiel composé des membres du Comité 
des bourses d'études qui habitent dans la capitale. De même, les membres du 
Comité exécutif et du Comité des bourses d'études du Conseil canadien qui 
habitent dans d'autres villes sont chargés d'accueillir les boursiers dans leurs 
régions respectives. 

La préparation du programme d'études des boursiers 

Un programme est préparé avec soin pour chaque boursier bien avant son 
arrivée au Canada. En raison de la variété des domaines d'études ouverts aux 
divers boursiers (éducation, sciences et technologie, beaux-arts, sciences so-
ciales et humanités, moyens d'information des masses), la préparation du pro-
gramme exige une correspondance volumineuse avec les universités et services 
de  l'État, les institutions de recherche et autres du Canada, et l'UNESCO. 
Dans l'exécution de cette tâche, le bureau des bourses d'études Canada-
UNESCO, à Halifax, peut compter en tout temps sur la direction et les conseils 
des experts qui composent le comité de sélection. 

Afin qu'il puisse être tenu compte dans la plus grande mesure possible des 
besoins et préférences des boursiers, on ménage à chacun une entrevue, dès 
son arrivée au Canada, avec le membre du 'Comité d'experts dont relève le do-
maine particulier qui l'intéresse. Par exemple, tous les boursiers venant étudier 
lesescienlces,retila tecliikologie,.vont,considter- ,M.-  Léon Lortie, professeur de 
chimie à l'UnliTé" ild Montréal, ,-avant dé se' ilètitlfii 4 'relie fdestinatiori .finale. 
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